
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

                                       



Que ce soit Hier ou Aujourd’hui, les associations Grayloises et Arcoises et 

leurs bénévoles  ont de tout temps su mettre en lumière nos  deux cités du bord 

de Saône  Chacune dans leur spécialité,  elles ont toujours rivalisé de talent, 

d’ingéniosité et d’enthousiasme pour porter bien haut les couleurs de notre 

contrée. Je vais vous retracer ici, à l’aide d’archives écrites et photographiques, 

un double événement qui attira la foule des grands jours à Gray, les deux et 

trois juillet 1921.  
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Avenue du port une des portes monumentales mis en place par les graylois pour accueillir leurs hôtes 

 

Avec les commémorations de ces dernières années à propos de ce que l’on a 

appelé La Grande Guerre, nous  sommes  encore nombreux à  avoir en tête 

l’horrible nombre de soldats et civils Français tués  durant ce conflit : Un 

million sept cent mille (300 000civils). Ce que l’on à oublier c’est le nombre encore 

plus impressionnant de blessés : Quatre millions trois cent mille.  Par une 

première loi de mars 1919, le gouvernement à mis en place un premier 

dispositif destiné à indemniser l’ensemble des victimes. C’est ainsi qu’en cette 

fin de semaine de début juillet 1921, le congrès fédéral des mutilés eu lieu dans 

notre cité.  

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Sur le brancard M. Léonard Lamielle amputé du bras droit. Photo due à son petit fils Georges Ravat,d’ Arc-les-Gray 



Pour rehausser l’éclat de ce rassemblement patriotique, un festival regroupant 

de nombreuses sociétés  de musique et gymniques fut mis sur pied, sous l’égide 

de l’harmonie Grayloise. Le premier temps fort de ces journées de fêtes fut 

annoncé à grand renfort d’affiches placardées sur les murs de la ville : IL 

s’agissait d’un concert de Gala dans l’enceinte du parc du Château. Pour donner 

encore plus d’éclat à ce  spectacle les organisateurs avaient obtenu la 

participation de plusieurs artistes célèbres des théâtres Parisiens. 

 

 

 

 
Le haut de l’affiche de ce concert du 2 juillet 1921 Don de Jean-Pierre Weisser 

 

 



Dans son édition du 4 juillet, le journal LE PETIT COMTOIS  ne manque pas de 

relater très largement ces journées de fêtes  en soulignant d’abord le vif succès 

du concert. 

 

 
 

La journée du dimanche débuta par un défilé dans les rues, suivi d’un grand 

rassemblement sur la place de l’hôtel de ville. 

 

 



 

 
 

Le 3 juillet au matin les membres des sociétés et la foule sur la place de l’hôtel de Ville. 

 

Les représentants des sociétés présentes furent reçus par Monsieur le 

maire :Moise Lévy: 

 

 
 
 



Au sortir de la mairie, le cortège prit la direction de l’église, ou un court office 

fut célébré. Ensuite tout ce petit monde défila de nouveaux dans les rues 

pavoisées pour rejoindre le monument aux morts de 1870 situé place du 4 

septembre. 

 

 
 

Le passage du cortège dans la rue Victor Hugo ce jour là. 

 

 
 

Le défilé prenant place devant le monument aux morts des victimes de la guerre de 1870 



Sur l’estrade dressée et visible sur la photo précédente différents orateurs se 

sont succédé. Tout d’abord le général Pichat.  

 

  

 



D’autres discours suivirent, le maire Moise Lévy, le sénateur Gras, le député 

About et pour terminer l’ancien ministre, sénateur Charles Couyba connu 

également dans le domaine des arts et lettres sous le pseudonyme de Maurice 

Boukay. 

 

 
 



Pendant que les formations musicales et gymniques continuaient d’enchanter 

les  foules dans différentes rues de Gray, les autorités  prirent la direction du 

dépôt des chemins de fers Vicinaux pour un banquet de deux cent couverts  

 

 
 

Dimanche 3 juillet 1921 : Au premier plan, rue Victor Hugo, les musiciens de la fanfare d’Autrey-les Gray. 

 

 

 
 

 



 

 

 
 

Le hall de la gare des chemins de fers vicinaux servait souvent de salle de banquet (Cette Photo est de 1910) 

 

En fin de banquet à l heure du champagne, plusieurs toasts furent prononcés. 

 

 

 



LES TOASTS  la suite ; 
 

 
 

Les festivités ne s’arrêtèrent pas là. A 14 heures les passants purent admirer 

en tête du nouveau cortège une reconstitution historique de l’entrée de Louis 

XIV à Gray le 28 février 1674. 

 

 
 
   



 
 

Le cortège historique rue Vanoise 

 

 
 

Le cortège historique place des casernes. 



 
 

Cortège historique, Louis XIV à cheval. 

 

Le cortège historique, suivi des musiciens et des mutilés se dirigea place des 

tilleuls pour que le festival puisse  se poursuivre et prendre fin. 

 

 



Nous voici donc arrivé au terme de ce petit récit concernant les deux journées 

de fête du 2 et 3 juillet 1921. Deux jours mémorables qui auront animé fort 

agréablement les rues de notre cité. 

 

 
 

  
3 Juillet 1921 un cortège dans la rue Thiers. 

 

 



 
 

3 Juillet 1921 un cortège dans la grande rue 

 

 

 

 

 

 



Sources : 

 
La réalisation de ce dossier a été rendu possible par la lecture et le visionnage  

des sources suivantes :  

 

 

A) Les articles du journal LE PETIT COMTOIS du 4 juillet 1921 

 

B) Les photographies prises le dimanche 3 juillet 1921 qui seront éditées en 

cartes postales par l’imprimerie Bergeret  

 

 

C) L’affiche du concert de Gala nous a été gracieusement offerte par Jean-

Pierre Weisser d’Arc les Gray. 

 

D) La photo de M. Lamielle mutilé du bras droit est un prêt numérique de 

Georges Ravat d’Arc les Gray. 

 

Texte de liaison, montage et mise en page  Claude Janniot  juin 2019. 

 

 

 

 

 
Partie inférieure de l’affiche du concert de Gala du samedi 2 juillet 1921 



 


